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Description

Bonjour,

Je suis une femme de 45 ans qui fait du théâtre, et qui griffonne, de temps en temps. En janvier, nous 
voudrions présenter des monologues de femmes très variés. A cette occasion, j’ai écrit ce petit texte. Il 
fait 2 minutes 20 à la lecture.
Le sujet est très dur, très sombre c’est voulu. Il y aura des textes plus gais (j’espère !). Il doit émouvoir, 
faire pleurer, bouleverser.
Mais il doit rester propre, sans vulgarité. Il ne doit être ni lourd, ni ridicule et je déteste le misérabilisme.

Il peut faire cliché, je m’en moque. Je le dirai comme si j’écrivais une lettre à ma mère. 

Alors, pari réussi ?

Demain

Demain on va me pendre. Demain je vais mourir.

Dis-moi pourquoi, ma mère, j’en suis arrivée là ? Tu m’as fermé ta porte parce que j’étais grosse. Je
n’avais même pas compris que j’avais un enfant dans le ventre.

— Dehors ! Dehors !

J’avais faim. Mais demain ce sera fini. Fini, tous ces hommes qui passent sur mon corps, dans mon
corps. Ces hommes avec leur laideur, leur puanteur mêlée à la mienne. Ces hommes qui me jettent un
ou deux sous afin d’assouvir leurs phantasmes impossibles, ou qui ne payent pas et partent en vous
insultant.

Oh ! pour manger, j’aurais pu travailler, j’aurais pu me placer. Qui aurait voulu d’une fille grosse à son
service ? J’aurais pu voler mon pain aussi. Est-ce moins déshonorant ? Tu m’avais appris que Dieu
punit les voleurs. Mais tu ne m’as jamais dit que Dieu punit les catins. Alors ils ont défilé.

Un crayon rouge sur mes lèvres fendues, de la poudre orange sur mes yeux noirs. Le noir de la misère
et de la crasse. Mes pieds gelés, crottés, crevassés, même quand j’avais des chaussures. Mes reins
sans cesse douloureux. Les chambres sordides, qu’on partage entre filles, ou seulement un mur gris
dans une ruelle sombre. La violence des mots, la violence des gestes, parfois. Et toujours leurs mains
sales sur mes seins avachis, leurs ventres gonflés qui frottaient le mien. Mon ventre qui avait donné
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naissance à un enfant mort. Il y a si longtemps.

Réjouis-toi, ma mère, le trottoir ne nourrit pas. J’ai eu faim toute ma vie.

Hier le cœur de mon chaland s’est arrêté alors qu’on montait l’escalier. Il s’est brisé la tête en
dégringolant. Je l’ai regardé longtemps, le laissant crever comme un rat en bas des marches. Un rat
crevé, c’est un repas de gagné, disais-tu. J’ai souris. Alors c’est moi qu’on pend.

Oh, je n’ai pas peur. Demain, je n’aurai plus faim.
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